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FOTINI ASSIMACOPOULOU (Grèce, 1961), historienne, spécialisée dans 
l’histoire européenne du XIXe siècle, est professeur associé à l’Université 
d’Athènes/Département de l’Éducation. Chercheur associé au Centre des 
Études Néohelléniques de l’Académie d’Athènes, elle prépare une étude sur 
le Schisme de l’église bulgare (1872) et l’inventaire (en collaboration avec Elsa 
Kontogeorgi) des archives d’Alexandre Lycurgue (1827-1875), archevêque 
des Cyclades. Entre septembre 2009 et janvier 2010, elle a travaillé, au sein 
de l’équipe CAPHÉS (CNRS), sur un projet de recherche concernant la diffu-
sion des idées “occidentales” sur le sol grec durant le XIXe siècle. Membre de 
l’équipe de l’Université d’Athènes qui a préparé une série de manuels scolai-
res d’Histoire (2005-07) destinés à la minorité musulmane en Thrace grecque, 
elle a signé (en collaboration) un livre sur l’historiographie concernant cette 
minorité (éd. Livanis, Athènes, 2002). Actuellement, elle prépare une biogra-
phie du philhellène Henri-Auguste Dutrône (1796-1867) sur lequel elle va 
publier, en collaboration avec Konstantinos Chatzis, une étude: “Dutrône, 
défenseur des faibles et des opprimés”, Νεοελληνικά Ιστορικά, revue de 
l’Académie d’Athènes, vol. II, 2010.
*     *     *
JEAN-LOUIS BORDES, résident à Paris, est né en 1934. Ingénieur diplômé 
de l’École centrale Paris, docteur en mécanique des sols de l’université de 
Grenoble et docteur en histoire de l’Université de Paris I (Sorbonne), il a 
passé l’essentiel de sa carrière, de 1969 à 1995, dans un grand bureau d’étu-
des, spécialiste d’ouvrages hydrauliques. Il a traité de nombreux problèmes 
de conception, d’établissement de dossier d’appel d’offres et de supervision 
de travaux, relatifs à des barrages, canaux, et fondations de gros ouvrages de 
génie civil en Amérique du Sud, Asie, Australie, Afrique du Nord et France. 
Il se consacre depuis à l’histoire des barrages. Sa thèse sur les barrages-réser-
voirs en France (XVIIIe-début XXe siècles), prix d’histoire François Bourdon 
(2003), a été publiée aux Presses des Ponts et Chaussées en 2005. Secrétaire 
général de Centrale Histoire, de l’Association des Centraliens, il participe à ce 
titre à la mise en valeur du patrimoine historique de l’École centrale Paris, de 
ses élèves et des secteurs industriels dans lesquels ils ont œuvré.
*     *     *
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PATRICE BRET (Paris, France, 1949) est responsable de l’histoire de l’arme-
ment à l’Institut de recherches stratégiques de l’Ecole militaire, chercheur 
associé au Centre Alexandre Koyré (Centre de recherche en histoire des 
sciences et des techniques) et secrétaire général du Comité Lavoisier de 
l’Académie des sciences à Paris. Il est actuellement secrétaire général du 
Comité national français d’histoire et de philosophie des sciences, trésorier 
de l’International Committee for the History of Technology et membre du 
comité de lecture de plusieurs revues. Docteur en histoire (Université de 
Paris I Panthéon-Sorbonne, 1994), il travaille notamment sur les réseaux, 
pratiques et institutions scientifiques et techniques, en particulier sur les 
questions de la recherche et l’invention, de l’expertise académique et mili-
taire, des modes d’échanges et de diffusion (presse, correspondances, tra-
duction, principalement aux XVIIIe et XIXe siècles). Outre l’édition en cours 
de la correspondance de Lavoisier et de celle de Guyton de Morveau, il a 
publié plusieurs ouvrages personnels: L’État, l’armée, la science. L’invention 
de la recherche publique en France, 1763-1830, Rennes, Presses universitaires 
de Rennes – Coll. Carnot, 2002; L’Égypte au temps de l’expédition de Bonaparte 
(1798-1801), Paris, Hachette Littératures, 1998; Lavoisier et l’Encyclopé-
die méthodique: le manuscrit des régisseurs des poudres et salpêtres pour le 
Dictionnaire de l’Artillerie (1787), Florence, Leo S. Olschki, 1997. Parmi 
les ouvrages collectifs: BRET, Patrice; CHATZIS, Konstantinos; HILAIRE-
PEREZ, Liliane (dir.) (2008) La Presse et les périodiques techniques en Europe, 
1750-1950, Paris, L’Harmattan - Coll. Recherches en gestion; AUBIN, David; 
BRET, Patrice (dir.) (2003) “Le sabre et l’éprouvette. L’invention d’une scien-
ce de guerre, 1914-1939”, 14-18 Aujourd’hui. Today. Heute [Paris, Éditions 
Noesis/Agnès Viénot], n° 6, 39-172; BRET, Patrice (dir.) (1999) L’expédition 
d’Egypte, une entreprise des Lumières, 1798-1801, Paris, Tec & Doc; BRET, 
Patrice; GOUZEVITCH, Irina (dir.) (1997) La mise en place de la communauté 
internationale d’ingénieurs dans la première moitié du XIXe siècle, Paris, Centre 
de recherche en histoire des sciences et des techniques / Cité des sciences et 
de l’industrie. Il prépare actuellement un ouvrage sur la traduction scienti-
fique et technique au XVIIIe siècle.
*     *     *
ANA CARDOSO DE MATOS is Professor at the Évora University (Department 
of History and CIDEHUS/UE). She is the responsible at the University of 
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Évora of the Erasmus Mundus Master TPTI: Techniques, patrimoines, territoi-
res de l’industrie, a joint programme of the University of Paris I –Panthéon 
Sorbonne, the University of Évora and the University of Padova. Her research 
interests are focussed on urban history and on the history and heritage of 
technology, engineering and industry. She had coordinated a project on 
Portuguese Engineering and a project on urban infrastructures. She is mem-
ber of the editorial board of HoST- Journal of History of Science and Technology. 
She publishes regularly both in national and international journals and she 
is author or co-author of five books. One of her last books is História da 
Electricidade em Portugal, Lisboa, 2005. She also is co-editor of Maquinismo 
Iberico, Aranjuez, Doce Calles, 2006, and of Les enjeux indentitaires de ingé-
nieurs:entre la formation et la action/ The Quest for a Professional Identity; 
Engineers Between Training and Action, Lisboa, 2009. Some of her last 
works are: “Les ingénieurs et la création des réseaux de gaz et d’électricité 
au Portugal: transfert et adoption de technologies (1850-1920)”. In: MERGER, 
Michèle (dir) (2006) Les transferts technologiques en Méditerranée, Paris, 185-205; 
“Foreign capital and problems of agency: the Companhias Reunidas de Gás 
e Electricidade in Lisbon (1890-1920)”, Revista de Historia TST, 2008 (with A. 
F. Silva); “From the École des Ponts et Chaussées to Portuguese Railways: the 
transfer of Technological knowledge and practices in the second half of the 
19th century”. In: PINHEIRO, Magda (org) (2009) Railways Modernization. An 
Historical Perspective (19th and 20th centuries), Lisboa, 77-90 (with M. P. Diogo); 
“La modernización de dos ciudades: las redes de gas de Barcelona y Lisboa, 
siglos XIX y XX.” Scripta Nova, 2009, vol. XII, núm. 296 (6) (with M. Arroyo). 
In the last years one of her main research interests is International exhi-
bitions and congresses.
*     *     *
JEAN-PIERRE CHABAL (Dakar, Sénégal, 1950) dirige l’unité « Environnement 
et Développement Durable » de Tractebel Engineering - Coyne et Bellier 
Ingénieurs-Conseils (Gennevilliers, France), une société du groupe GDF-Suez 
spécialisée dans les projets de grandes infrastructures de l’eau et de l’énergie. 
Il est ingénieur des Arts et Manufactures (Ecole Centrale de Paris) et Master 
of Science de l’Université de Californie à Berkeley. Ancien boursier de la Casa 
de Velázquez (Madrid), il est titulaire du Diplôme d’Etudes Approfondies 
(Histoire et Civilisations) de l’Ecole des Hautes Etudes en Sciences Sociales 
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(EHESS, Paris). Son activité professionnelle est consacrée à la planification 
hydraulique ainsi qu’aux aspects environnementaux et sociaux des projets 
de grands barrages. Il est intervenu à ce titre dans une vingtaine de pays sur 
quatre continents. Lors du Congrès International des Grands Barrages (CIGB-
ICOLD) tenu à Barcelone en 2006, il était rapporteur général sur le thème de 
la gestion des impacts en aval des barrages en service. Il a publié quelques 
articles, parmi lesquels “Gestion de l’eau: éloge des anciens régimes”, La 
Recherche, avril 1992.
*     *     *
Konstantinos CHATZIS (Grèce, 1963) est historien et sociologue, spécialisé 
dans l’étude du monde des ingénieurs en France et en Grèce aux XIXe et XXe 
siècles. Maître de conférences à l’École de ponts et chaussées, il est actuel-
lement chercheur au sein du Laboratoire Techniques, Territoires et Sociétés 
(Université Paris-Est/CNRS). Il a signé plus de quatre-vingts contributions 
scientifiques et a dirigé plusieurs ouvrages collectifs et numéros spéciaux de 
revues. Parmi ses publications récentes: “National identities of engineers”, 
numéro spécial de la revue History and Technology, vol. 23, n° 3, 2007 (éditeur 
invité avec Y. ANTONIOU et M. ASSIMAKOPOULOS); La Presse et les périodi-
ques techniques en Europe, 1750-1950, Paris, L’Harmattan, 2008 (co-éditeur, avec 
P. BRET et L. PEREZ); “From free good to commodity: universalizing the pro-
vision of water in Paris (1830-1930)”, Geoforum, vol. 39, n° 6, 2008, 1821-1832 
(avec D. Bocquet et A. Sander); “Fabriquer et recevoir un cours magistral. Les 
cours de mécanique appliquée de Jean-Victor Poncelet à l’Ecole de l’Artillerie 
et du Génie et à la Sorbonne, 1825-1848”, Histoire de l’éducation, n° 120, octo-
bre-décembre 2008, 113-138; “Coping with the Second Industrial Revolution: 
fragmentation of the French engineering education system, 1870s to the pre-
sent”, Engineering Studies, vol. 1, n° 2, 2009, 79-99. Il travaille actuellement sur 
une biographie de l’ingénieur des ponts et chaussées Jules Dupuit (1804-1866) 
sur lequel il vient de publier une longue étude: “Jules Dupuit, ingénieur des 
ponts et chaussées”. Dans: Jules Dupuit, oeuvres économiques complètes (établies 
et présentées par Yves BRETON et Gérard KLOTZ), vol. 1, Paris, Economica, 
2009, 615-692.
*     *     *
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VALERY CHOUÏSKI (aleas Šujskij, Leningrad, 1939 – St-Petersbourg, 2008), 
docteur en histoire de l’art, ancien conservateur du Musée de l’Académie des 
beaux-arts de Russie (St-Pétersbourg). Expert en histoire de l’architecture et 
auteur de plusieurs travaux consacrés à ses divers aspects dont la place cen-
trale revient à l’architecture de Saint-Pétersbourg et à ses bâtisseurs, architec-
tes russes et européens, au XVIIIe et dans la première moitié du XIXe siècle. 
Parmi ces travaux se distinguent, en particulier, ses études sur Vincenzo 
Brenna, Karlo Rossi, Andreân Zaharov, Thomas de Tomon, Vallin de la 
Mothe, et bien sûr, ses ouvrages de référence sur Auguste de Montferrand: 
ŠUJSKIJ V. (2005) Ogust Monferran: Istoriâ žizni i tvorčestva, Moskva, Sankt-
Peterburg, Centrpoligraf; MiM-Delta, 414 p.; idem (2008) Zolotoj vek barokko i 
klassicizma v Sankt-Peterburge, Moskva, Sankt-Peterburg, Centrpoligraf; MiM-
Delta Centrpoligraf, 285 p.
*     *     *
JUAN CULLEN SALAZAR es natural de La Orotava (Tenerife), abogado 
en ejercicio, Cónsul de Austria en Santa Cruz de Tenerife, miembro de 
diversas fundaciones y depositario de varios archivos documentales, entre 
ellos los de la familia Calzadilla, Ferraz y Betancourt, esta última por su 
condición de descendiente. Ha publicado, entre otros, varios libros sobre 
historia local y trabajos sobre los hermanos Betancourt y Molina, y entre 
ellos una obra que lleva por titulo La Familia de Agustín de Betancourt y 
Molina: correspondencia íntima, publicada por Domivari, Las Palmas de Gran 
Canaria, en 2008.
*     *     *
RENATA DE LORENZO (Avellino-Italie, 1947) est professeur d’histoire 
contemporaine à l’Université de Naples “Federico II”. Spécialiste en histoire 
de l’Italie durant les XVIIIe-XIXe siècles et de la période napoléonienne, elle 
est intéressée aux problèmes institutionnels, structurels et culturels de la 
formation des nations. Ses investigations sont concentrées sur le territoire, 
considéré comme une entité complexe, à connaître avec la catégorie de la 
“mesure”, qui comprend les objets et les hommes, la dimension physique et 
la dimension phycologique. Dans cette perspective elle a étudié les processus 
identitaires des communautés et une série d’Etats à travers les recherches 
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sur la taxation de la propriété foncière, les cadastres, les écoles et les Sociétés 
d’agriculture; les ingénieurs et les architectes; les contextes ruraux et urbai-
nes de l’Italie avant et après la réunification du pays (1860); le voyage et le 
tourisme. Les publications les plus récentes sont: Un regno in bilico. Uomini, 
eventi e luoghi nel Mezzogiorno preunitario, Carocci, Roma 2001; “L’età napoleo-
nica (1800-1815)”. In: Bibliografia dell’età del Risorgimento (1970-2001), Leo S. 
Olschki editore, Firenze, 2003, 445-643; (ed.) Storia e misura. Indicatori sociali 
ed economici nel Mezzogiorno d’Italia (secolo XVIII-XX), Franco Angeli, Milano 
2007. Elle est sur le point d’achever une biographie de Joaquim Murat.
*     *     *
MARIA PAULA DIOGO (Lisbon, 1958) is Associate Professor of History 
of Technology at the Faculty of Science and Technology of the New 
University of Lisbon. She holds a PhD in History and Philosophy of 
Science from the New University of Lisbon, where she specialized in 
the History of Technology. She is the Head of the Department of Social 
Sciences and of the research unit Centre for the History of Sciences and 
Technology (CIUHCT). She teaches undergraduate and graduate courses 
on History of Technology and she publishes on regular bases both natio-
nally and internationally. She is currently working on Portuguese engi-
neers and engineering, mainly during the second half of the 19th century 
and the first half of the 20th century. She coordinates a national project on 
Science, Technology and the Empire and she participates on several other 
projects concerning the Portuguese History of Science and Technology. She 
is a founding member of STEP (Science and Technology in the European 
Periphery) and of INES (International Network on Engineering Studies) 
and she is a member of Tensions of Europe – Technology in the Making 
of the 20th century Europe. She serves as officer at the SHOT /Society for 
the History of Technology) Executive Committee. Most recent publica-
tions: BROWN, J.K; DOWNEY, G.L., DIOGO, M.P. (2009) “Engineering 
Education and the History of Technology”, Technology and Culture, 50 (4), 
737-752; DIOGO, M.P. (2009) “Domesticating the wilderness: Portuguese 
engineering and the occupation of Africa”. In: CARDOSO DE MATOS, 
A., DIOGO, M.P., GOUZÉVITH, I., GRELON, A. (eds.) Jogos de Identidade: 
os engenheiros entre a formação e a acção, Lisboa, Colibri, 471-482; DIOGO, 
M.P. (2009) “Engineers”. In: AKIRA, Iriye; SAUNIER, Pierre-Yves (eds) 
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(2009) The Dictionary of Transnational History, Basingstoke (UK)/New York, 
Palgrave Macmillan, 330-333 (2007, http://www.palgrave.com/ history/
transnational/index.asp).
*     *     *
DMITRI GOUZÉVITCH (Leningrad, 1955) és doctor en història de les ciè-
ncies tècniques (1993). La seva tesi i les seves primeres investigacions van 
tractar sobre l’emergència de l’Escola Nacional d’Obres Públiques a Rússia 
(segles XVI-XIX). Investigador a l’Institut d’Història de les Ciències i de les 
Tècniques de l’Acadèmia de Ciències de Rússia (Sant Petersburg), més tard 
es va beneficiar d’una sèrie de beques postdoctorals que el van dur a treballar 
a Alemanya, Itàlia i França, on actualment resideix i investiga en el Centre 
d’Études des Mondes Russe, Caucasien et Centre-Européen (CERCEC, École 
des Hautes Études en Sciences Sociales, París). Els seus interessos actuals com 
a investigador se situen en la cruïlla de la història de l’enginyeria, la història 
de la transferència del coneixement i dels intercanvis tècnics i científics entre 
Rússia i Europa, i la història de les migracions d’estudiantes i professionals 
en els segles XVIII i XIX. És autor de més de 250 publicacions escrites en set 
llengües (rus, francès, anglès, espanyol, italià, neerlandès i alemany), de les 
quals les més significatives són L’Introduction en histoire des sciences techniques, 
XVIe-XIXe siècles, en 3 volums (St-Petersburg, 1996-2001), la monografia Petr 
Petrovich Bazaine, 1786-1838 (amb I. Gouzevitch, Moscú, Nauka, 1995) i l’as-
saig Centaure ou les reflexion sur la binarité de la culture russe (Moscú, AIRO-XX, 
2000). En l’actualitat les seves investigacions tracten especialment de l’època 
de Pere I, les reformes de la qual van contribuir a col·locar a l’antiga civilit-
zació moscovita en els rails de la modernització a l’europea. Una publicació 
fonamental sobre aquest tema és Velikoe posol’stvo (La Gran Ambaixada), 
amb I. Gouzévitch, en 2 vols, Sankt-Peterburg, Feniks, 2008 (en rus). També 
ha publicat: “Introducing mathematics, building an empire: Russia under 
Peter I”, amb I. Gouzévitch. In: The Oxford Handbook of History of Mathematics, 
Oxford University Press, 2008, 353-373.
*     *     *
IRINA GOUZÉVITCH (Rostov-Don, URSS, 1953) és enginyera d’estudis en el 
Centre Maurice Halbwachs (École des Hautes Études en Sciences Sociales, 
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París). Doctora en història de les tècniques (Universitat de París VIII, 2001), 
s’interessa pel fenomen de la circulació, confrontació i legitimació dels 
coneixements i pràctiques científiques i tècniques durant els segles XVIII i 
XIX. Les seves investigacions se centren entorn d’alguns eixos temàtics que 
permeten examinar els diversos aspectes d’aquesta àmplia problemàtica: la 
circulació dels coneixements i intercanvis culturals entre Rússia i Europa 
occidental; la història de l’ensenyament tècnic i la circulació de models 
educatius; les xarxes de sociabilitat professional dels enginyers a Europa; 
la creació del patrimoni escrit: llengua i traduccions; el sorgiment del llibre 
de text especialitzat; la història de l’emigració estudiantil russa a França; i 
l’accés de la dona als oficis tècnics. La seva producció científica comprèn 
més de 200 publicacions en set llengües. Les més recents són De la Moscovie 
à l’Empire russe: le transfert des savoirs européens (Palaiseau, 2003), La formation 
des ingénieurs en perspective: Modèles de référence et réseaux de médiation: XVIIIe 
- XXe siècles (amb A. Grelon y A. Karvar, Rennes, Presses Universitaires de 
Rennes, 2004) y “Sobre la institución y el desarrollo de la ingeniería: una 
perspectiva europea” (amb H. Vérin, dins M. SILVA (ed.) El Siglo de las 
Luces, vol. II, Real Academia de Ingeniería, Institución Fernando el Católico, 
Prensas Universitarias de Zaragoza, 2005, 429-468); “Identifying Engineers 
in History”: Mini-issue based on the international meeting held in Evora 
(Portugal) in October 8-11, 2003 (Ed. amb I. Inkster, History of Technology,  № 
27, 2007, 101-161); “Reflexión sobre el ingeniero europeo en el siglo XIX: retos, 
problemáticas e historiografía” (amb A. Grelon). Dins: M. SILVA (ed.) Tecnica 
e Ingeniería en España. El Ochocientos. Pensamiento, profesiones y sociedad, vol. 
IV, Real Academia de Ingeniería, Institutión Fernando el Católico; Prensas 
Universitarias de Zaragoza, 2007, 269-321; The Quest for a Professional Identity: 
Engineers between Training and Action = Les enjeux identitaires des ingénieurs: 
entre la formation et l’action = Jogos de identidade: os engenheiros, a formação e 
a acção. Editora amb A. Cardoso de Matos, M. P. Diogo, A. Grelon, Lisboa, 
Colibri, 2009. El tema que l’ocupa actualment es refereix a la circulació dels 
coneixements i de la mediació dels homes de ciència, estudiat a través d’una 
comparació hispano-russa, en particular el cas Betancourt sobre el qual ha 
publicat treballs en quatre llengües; també prepara una monografia consa-
grada a aquest enginyer espanyol i al seu paper de mediador europeu.
*     *     *
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MAXIME GOUZEVITCH (Leningrad, USSR, 1981) moved to France in 1992. In 
2006, he graduated from the Ecole Polytechnique (X2001) with a Diploma of 
Engineer and Master of Science degree. In 2005-2008, he was PhD student in 
Particles Physics performed in H1 collaboration in DESY, Hamburg. In 2008, 
he obtained his doctorate with the thesis award of the Ecole Polytechnique. 
Since 2009 he has been working at CERN, Geneva.
*     *     *
PETER JONES (Birmingham, UK, 1949) is professor of French history at 
the University of Birmingham, United Kingdom. He is a specialist in the 
history of the French Revolution and has written several monographs and 
textbooks in this area. The most recent is The French Revolution, 1787-1804 
(London, Pearson, 2010). Over the last few years he has been working in the 
field of the cultural history of science and technology, circa 1760-1820. In 
2008 he published a monograph on science and technology entitled Industrial 
Enlightenment: Science, Technology and Culture in Birmingham and the West 
Midlands, 1760-1820 (Manchester, Manchester University Press). This book is 
based on the extensive archival holdings of the Boulton & Watt steam engine 
partnership which are held in Birmingham Central Library. It is from this 
source that he has drawn the material for a number of other publications, on 
Agustin de Betancourt, industrial tourism and knowledge transfer in the age 
of the Enlightenment: “Les inventeurs et l’activite inventive dans les archives 
de Soho”, in CORCY, M.-S.; DOUYERE-DEMEULENAERE, C.; HILAIRE-
PEREZ, L. (eds) Les Archives de l’invention: ecrits, objets et images de l’activite 
inventive (CNRS / Toulouse-Le Mirail, 2006), 58-63; ‘ Industrial Enlightenment 
in Practice: Visitors to the Soho Manufactory, 1765-1820’, Midland History, 
vol. XXXIII (2008), 68-96 and “I had Lords and Ladys to wait on yesterday...’: 
Visitors to the Soho Manufactory”, in MASON, S. (ed.) Matthew Boulton: 
Selling What All the World Desires (New Haven: Yale University Press, 2009), 
71-79.
*     *     *
ALEXANDRE KOSTOV (Sofia, Bulgarie, 1956) est Docteur en histoire et 
Directeur de recherches à l’Institut d’Etudes balkaniques – Académie des 
sciences de Bulgarie, Sofia, Bulgarie. Parmi ses publications: “Technischer 
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Fortschritt, Modernisierung und Öffentlichkeit in Bulgarien. Ende des 
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